
L'unité arabe? Elle n'est pas en
marche, elle n'a plus besoin
d'user ses chaussures, mais

d'ajuster ses pantoufles, puisqu'elle
est déjà arrivée. L'unité arabe, à
l'ombre de l'Islam nouveau, existe
dans les faits, même si les méthodes
offrent quelques différences. Daesh
occupe Mossoul, érigée en capitale
d'un califat suzerain, avec ses vas-
saux et ses territoires. Daesh, c'est
aussi le moteur de l'unité arabe, avec
deux vitesses, l'une pour la fuite en
avant, l'autre pour la retraite vers
Médine. En attendant l'Armageddon,
le retour de l'antéchrist enseigné aux
enfants arabes jusque dans les
écoles(1) des banlieues françaises,
l'unité arabe se renforce.
Cette unité repose sur deux

actions : l'une est la prise du pou-
voir, l'autre sa transmission, en s'ap-
puyant sur les textes fondamentaux
de l'Islam qui arrangent, et en tritu-
rant les autres de moindre importan-
ce. Puisqu'il est interdit de toucher
au Coran, et même de faire semblant
de l'ignorer, dans le cadre de l'unité
arabe, il faut recourir aux aménage-
ments constitutionnels. La
Mauritanie(2), pays du Maghreb pas
nécessairement arabe, mais on peut
le devenir par décret ou par nécessi-
té, prend une part active à la pérenni-
sation de cette unité. Les recettes
éprouvées sont prêtres, et leur suc-
cès ne souffre plus aucun doute, à la
façon dont les choses évoluent par
ailleurs, et quand on vous dit par
ailleurs, pas besoin de Google-Map
pour mettre le doigt dessus.
La Mauritanie expérimente donc

les leçons apprises à son école de
proximité en lançant la campagne, et
en faisant battre les tambours, à
l'instar de ceux utilisés pour
accueillir jadis l'envoyé de la provi-
dence. Si vous ne le saviez pas, bien

qu'officiellement «République isla-
mique», la Mauritanie a une
Constitution terrestre, c’est-à-dire
élaborée par des hommes, offerte ou
imposée à des citoyens. Comme
dans tous les pays arabes, aspirant à
l'unité religieuse et politique, la
Constitution n'est pas le Coran, et
elle peut donc être aménagée, et révi-
sée à volonté. Du moins en ce qui
concerne les articles, laissés à la
libre appréciation des réviseurs
potentiels, comme les conditions
d'éligibilité des Présidents, et la
durée de leurs mandats. En foi de
quoi, les ministres, et officiels, mau-
ritaniens se sont soudain pris d'une
affection singulière pour leur
Président, et ils veulent le garder.
Modeste, se cantonnant dans une
sainte humilité, le Président en exer-
cice, Mohamed Ould-Abdelaziz, s'est
bien gardé de se mettre en avant, ou
d'exprimer ouvertement son désir de
rester. Pourquoi risquer de se mettre
dans l'embarras, alors que le marché
regorge d'aèdes, et de poètes de
cour, prompts à subjuguer les
foules ? Nous voilà donc sur le point
d'accueillir un nouveau-né dans la
grande famille des Constitutions
révisées, et vitales pour se prémunir
contre les Printemps.
L'unité arabe n'a plus besoin de

trompettes, puisque les tambours
ont déjà fait œuvre utile en nivelant
le terrain, en jalonnant l'autoroute de
panneaux de limitation de liberté,
avec des dos-d'âne sur les voies
secondaires. Les dos-d'âne, inutile
de se mettre martel en tête pour trou-
ver la matière première, moins
controversée que le gaz de schiste,
plus disponible dans nos écoles, et
quasiment renouvelable. Les dos-
d’âne poussent d'ailleurs comme des
champignons, de bout en bout du
croissant fertile, de Nouakchott à
Baghdad, et plus souvent en hauteur.
Suffisamment en tous cas pour stop-
per net toute tentative de passage en
force d'idées subversives, contenues

dans des têtes remplies de prin-
temps, ou consignées dans des
pages de livres. Il y a des endroits où
on élève aussi, précaution supplé-
mentaire, des pare-feux, inspirés des
dispositifs en vigueur sur Internet,
mais avec la particularité d'être
incandescents. Ils ne sont pas seule-
ment destinés à empêcher le fran-
chissement illégal des frontières,
mais ils brûlent et détruisent tout
objet suspect, ou paquet susceptible
de contenir un virus ou une arme.
C'est justement l'un de ces pare-feux
incendiaires qui a mis en échec la
semaine dernière la tentative d'intru-
sion en territoire kurde d'une arme
dangereuse, voire fatale, dissimulée
dans un livre.
Autant que vous le sachiez tout de

suite : le livre en question est un
roman, et il a un titre La Vierge de
Sinjar, et le «pare-feu», ou l'incen-
diaire est un policier du territoire
autonome du Kurdistan. Le roman
écrit par l'écrivain irakien Ouared
Badr Salem relate le calvaire des
membres de la communauté yézidie,
et notamment des femmes, lors de la
prise de Sinjar par les milices de
Daesh. Sinjar a été libérée depuis par
les Peshmergas kurdes, mais il
semble bien que les libérateurs
n'aient pas les idées aussi larges
concernant la création littéraire.
Selon l'auteur, un lecteur kurde avait
acheté plusieurs exemplaires du
roman pour les ramener à Dahuk,
chef-lieu de canton kurde au nord de
Mossoul, capitale du «califat» de
Baghdadi. C'est au poste-frontière
d'Erbil que les gardes ont saisi des
exemplaires du roman, et y ont mis le
feu, parce qu'ils étaient écrits en
arabe. C'est du moins la première
version de l'autodafé, mais l'écrivain
lui-même ne s'est pas arrêté à cette
explication, dénonçant plutôt l'attein-
te à la liberté d'expression. Insistant
sur la gravité du geste, il l'a comparé
à l'immolation par le feu du pilote jor-
danien, Maad Al-Kassasba, après sa

capture par les milices de «l'Etat isla-
mique». A l'attention de ceux qui
pourraient s'étonner de cette compa-
raison, il a ajouté : «Le martyr Maad
était une âme, “La vierge de Sinjar”
est une âme, la mienne, celle de tous
les yézidis, et de tous les écrivains
d'Irak, et des Irakiens persécutés sur
cette terre».
Avec les saints enseignements de

Daesh, avec ou sans les Kurdes,
l'unité arabe, armée de bâillons et de
tisons, avance irrésistiblement !

A. H.

(1) Je n'ai pas de preuves à pré-
senter, mais je garantis l'authenticité
du témoignage. De plus, il suffit d'al-
ler sur les sites sociaux pour consta-
ter que l'Islam de France est perclus
de rhumatismes fondamentalistes.
(2) L'occasion ici de rendre hom-

mage à l'homme politique et journa-
liste mauritanien, Ahmed Baba
Miské, disparu le mois dernier. Il a
été l'un des animateurs de l'hebdo-
madaire Afrique-Asie, avec Simon
Malley, et Belkacem Sobhi notam-
ment.

L'immolation de la Vierge 
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POUSSE AVEC EUX !
Programme de visites chargé cette semaine pour
Chakib Khelil : la…

Zaouia du gré à gré. La Zaouia du container. La
Zaouia du foncier. La Zaouia du…

C’est décidé ! Je me lance dans l’activité ! Avec
ou sans l’aide de l’Ansej, en tapant ou pas dans le
portefeuille de mon beau-père, j’investis ce cré-
neau porteur. Je crée ma propre Zaouia ! Et ambi-
tieux comme je le suis, je ne m’arrêterais pas à ça !
Non ! Immédiatement après avoir ouvert ma pre-
mière Zaouia, j’en lance 48 ! Je couvre l’ensemble
du territoire avec les Zaouias. Heu… c’est quoi, au
fait, le pluriel de Zaouia ? Zaouiate ? Zwies ? Zwit
Errwit ? Peu importe ! Mon réseau de Zaouias cou-
vrira le territoire national mieux que les trois
réseaux de téléphonie mobile réunis. D’ailleurs,
mon produit phare éclipsera totalement les efforts
faits jusque-là par les trois opérateurs mobiles du
pays. Quel produit phare ? M’enfin ! Le Pack-
Zaouia-Lahbab-Flexy-Djenna-4G++ ! Ça en jette,
avouez-le ? Bien sûr que ça en jette. Tu peux

recharger autant de crédits non remboursables
que tu veux dans toutes les succursales du Palais.
Avec à la clé… USB quatre numéros de clowns et
d’acrobatie préférentiels assurés par le cirque
Ammar. Et là, vous vous dites, il va enfin se calmer
et jouir de son nouveau statut de riche propriétaire
de Zaouias en réseau ? Non ! Parce que tout de
suite après, je crée une franchise des Zaouias ! Je
la consolide avec un label certifié. Et je deviens
détenteur unique du monopole sur les Zaouias en
Algérie. Le Roi des Zaouias ! Pourquoi pas ! On a
bien vu dans ce pays le Roi de la Loubia, paix à
l’âme de ce monarque aujourd’hui disparu. On a
aussi vu le Roi de la Brouette, paix à l’âme de ses
victimes ! Alors, préparez-vous, j’arrive ! Déjà, sur
vos routes et autoroutes – toutes bénies par ma
Zaouia du bitume frelaté – des panonceaux affi-
chent mon numéro Vert : 3615 Zaouia ! Un numéro
gratuit que vous pouvez composer à toute heure,
tout en fumant du thé pour rester éveillés à votre
cauchemar qui continue.

H. L.

C’est quoi le pluriel de Zaouia ?
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